
La Famille Chrétienne.
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N donne leiÆMvavews? a . de Trmf's f>ascal à cette l^riode 

SCmameS qui s’étend du dimanche de Pâque, 
aU Sa,nedl aPrès «a Pentecôte. Cette portion de 

mêvWm An,Ue titur^ue e" est la plus sacrée, celle vers 
mm laquelle COnverSe le Cycle tout entier. On le conce- 
Mm . ' ^ a,Sement| 81 ron considère la grandeur de la fête 

de Pâques, que l’antiquité chrétienne , 
de bete des fêtes, de Solqwiti des solennités, 

re, nous dit saint Grégoire Pape, dans son Homélie, 
jour, que le sanctuaire le plus 
s ai tits, et que l’on donne le

nom

a décorée du
en la manié-

nom

sur ce grand 
auguste était appelé le Saint des

... . , nom de Cantique des cantiques au
sublime ep.tha.ame du Fils de Dieu s’unissant à fa sainte Eglise.

obtienfl’eff t “ 7" ,* 7*““ ^ mission du Verbe incarné 
obtient I effet vers lequel elle n’a fait
jour de Pâques que le genre humain

que tendre jusqu’ici ; c’est au
cst relevé de sa chute, et ren- 

/!"" de tource qu’il avau p„d„ p,, le péché d.Adlm
oel nous avait donné un Homme Dieu ; il y a trois jours

’°" “"l ,1'un f* i"«"i pou- noue rançon' 
Ma,, an jour de Pàque,, ce n’e.l pin, victime immolée e, va,ni 

par la mort que nous avons sous les yeux; c’est 
qui anéantit la mort, fille du péché,

tre en

eue
un vainqueur

et Proclame la vie, la vie im­
mortelle qu ,1 nous a conquise. Ce n’est plus l’humilité des langes 
et ne sont plus les douleurs de l’agonie et de la croix ; c’est la 
gone, dabord pour lui, ensuite pour nous. Au jour de Pâques 
Dieu recouvre en l’Homme-Dieu ressuscité son œuvre première •’

héPd T.7 m°rt "’a ^ ‘aiSSé P,US de trace que celui du Pé-dont 1 Agneau divin avait daigné prendre la ressemblance • et 
ce n est pas lu, seulement qui revient à la vie immortelle; c’est la
non6, r.’ADeôre entiè7“ U m°rt éUit Cnt'ée Par U" homme,

ous dit I Apôtre; par un homme aussi commence la résurrection 
es morts; et de même que tous sont morts en Adam, ainsi tous 

recouvrent la vie dans le Christ. ”
. «*

.1
1


